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Zerihun Tadele examine ses plantes.

Epis couches dans un champ de teff en Ethiopie.

Nouvel avenir pour
d'anciennes cereales
PAR O R I SCHIPPER

De nouvetles varietes de cereales et de nouvelles techniques
de culture ont permis, il y a plus de 50 ans, d'augmenter
les rendements du ble et du riz de fagon spectaculaire.
Prenant ce succes pour modele, Zerihun Tadele cultive ä

Berne des varietes ameliorees de teff, la cereale la plus
repandue dans son pays, l'Ethiopie.

Elle
fleurit! s'exclame Zerihun Tadele

avec joie. II avait presque abandonne
ä son sort cette espece prometteuse

de la famille des graminees. Mais la plante
a finalement pousse exactement comme il
le souhaitait: eile est petite et possede

beaucoup de ramifications. Et alors qu'il
n'y avait jusqu'ici que des feuilles, un epi
s'est enfin forme.

Le teff est une sorte de mil et son epi
est constitue d'un axe principal qui porte
des grains sans pedoncule, groupes au

sommet des tiges. Une teile particularite
rend cette cereale difficile ä cultiver de

maniere rentable. Car plus les epis sont

epais et plus ils sont lourds, ce qui fait
pencher les tiges, et rend la recolte
difficile. L'objectif du chercheur Äthiopien
est justement de produire des plantes nai-

nes avec des tiges solides capables de

supporter de gros epis sans plier.

Plantes naines
Le maitre ä penser de Zerihun Tadele est

l'agronome americain Norman Ernest

Borlaug, couronne par le prix Nobel de la

paix en 1970 en reconnaissance de son

importante contribution ä la Revolution
verte. Lorsque sur mandat de la Fondation
Rockefeller, Borlaug a entrepris ses

recherches pour stimuler la production de

ble dans les annees 1940 au Mexique,
les cultures de ce pays ne couvraient que
la moitie des besoins en cereales. Inlassa-

blement, pendant dix ans, il a procede

avec ses collegues mexicains ä des croise-

ments et a selectionne des plantes pour
obtenir de nouvelles sortes de ble qui ne
soient pas attaquees par la rouille et qui
profitent de toutes les substances nutritives.

Mais Tengrais activait tellement la
croissance que les trop longues tiges de

ces nouvelles varietes ployaient lorsqu'il y
avait du vent ou lorsqu'il pleuvait.

Le chercheur americain a alors tente

un croisement avec des varietes naines du

Japon. Les cereales ainsi obtenues assimi-

laient encore mieux les substances nutritives

et elles croissaient plus rapidement
que les autres varietes. Et surtout, elles

ne poussaient pas en hauteur, mais for-
maient des grains plus gros sur des epis

plus fournis.
L'agronome a utilise plus tard la meme

technique en Asie avec le ble mais aussi et

surtout avec le riz. Dans les annees 1960,

son riz nain a permis d'eviter la famine ä

des millions de personnes menacees par
ce fleau en Inde.

Cultures oubliees en Afrique
En Afrique en revanche, aucun succes de

ce genre n'a ete enregistre. Cela est dü ä la

multiplicity des varietes de plantes qui y
sont cultivees et qui, comparativement
avec les cultures du ble, du riz et du mai's,

ne representent qu'une petite niche. Elles

ont de ce fait ete laissees de cote par les

agronomes et les entreprises commerciali-
sant les semences.
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Le mil nain, ou teff, est l'une des plantes les

plus negligees d'Afrique. Des fouilles

archeologiques en Egypte ont pourtant
montre que cette graminee etait dejä culti-

vee, il y a 5000 ans.

Mais sa culture a ete abandonnee pra-

tiquement partout sauf en Ethiopie oü elle

est la cereale la plus repandue. Elle occupe

pres dun tiers des terres cerealieres, ce

qui represente environ 60 pour cent de la

surface de la Suisse.

Plusieurs bonnes raisons
Avant de venir en Suisse en 1996, Zerihun

Tadele etait responsable de la coordination

nationale des essais sur le teff ä l'Institut de

recherche agronomique de son pays. En

tant qu'agronome, il estime qu'il y a

plusieurs bonnes raisons de cultiver cette

cereale:

- Elle ne meurt pas lorsque les pluies ont

quelques semaines de retard. La plante

supporte done bien mieux la seche-

resse que d'autres cereales.

- Elle pousse meme sur des terrains

inhospitaliers pour d'autres plantes,
des sols qui se fendillent en cas de

secheresse et qui ne laissent pas l'eau

s'ecouler lors des pluies, provoquant
souvent l'etouffement des racines dans

l'eau. Ces sols ingrats, appeles verti-
sols, sont courants en Ethiopie.

- Elle ne contient pas de gluten, ce qui en

fait un aliment precieux pour les per-
sonnes allergiques ä cette proteine aux

Etats-Unis et en Europe. La demande

est en augmentation et les cultivateurs

sont satisfaits de 1'evolution des prix.

- Les parasites ne s'attaquent pratique-
ment pas ä au teff, ce qui permet aux

paysans de pouvoir engranger une

recolte sans essuyer de perte.

Pour le chercheur ethiopien, le seul gros
inconvenient de cette culture est son faible

rendement. Les nombreux epis couches

font que les recoltes ne depassent guere
une tonne par hectare. En comparaison,
les varietes de ble issues de la Revolution
verte ont un rendement cinq fois plus
eleve.

En Suisse, Zerihun Tadele a complete
sa formation en agronomie par un doctorat

en biologie moleculaire et, pendant long-

Une plante naine de teff (ä droite)
et une plante normale.

temps, il s'est occupe d'autres sujets. Mais

il n'a cesse de penser au potentiel de la
cereale prometteuse. A force de perseverance,

il a reussi ä s'assurer un large
appui, allant de la Fondation Syngenta ä

l'Universite de Berne en passant par les

Poles de recherche nationaux «Nord-Sud»

et « Survie des plantes » et meme l'Institut
ethiopien de recherche agronomique. II a

ainsi pu demarrer en ete 2006 sa propre
« Revolution verte ».

Le chercheur a tout d'abord traite des

milliers de graines de teff avec un produit
chimique modifiant le patrimoine geneti-
que des plantes. Ces graines ont ensuite
ete semees, puis apres l'eclosion, une
feuille de chaque pousse a ete prelevee
afin d'etudier, avec l'aide d'une laboran-
tine et d'une autre scientifique, les chan-

gements genetiques et de mettre en
evidence un eventuel gene de croissance. De

tels genes ont dejä ete trouves pour le ble
etle riz.

Le teff appartenant comme d'autres
cereales ä la famille des graminees, les

genes sont apparentes et se ressemblent.
Zerihun Tadele a done pu orienter sa

recherche de maniere ciblee et la faire
aboutir. Au cours des deux premieres
annees, il a dejä pu cultiver cinq sortes de

plantes names susceptibles de developper
des tiges solides.

Pas de brevet
Les semences sont ensuite envoyees,
gratuitement et sans les soumettre ä un
brevet, ä ses anciens collegues de l'Institut

ethiopien de recherche agronomique.
Les nouvelles plantes sont croisees sur
place avec des varietes ayant un bon
rendement. Si l'operation se revele
fructueuse et Zerihun Tadele est confiant,
les paysans Äthiopiens pourront bientot
enfin profiter des avancees de la recherche

agronomique.
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